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LA QUESTtOU DES SUCRES 
Le gouvernement «e-prtoecupe de l'éven

tualité d'un refus- de ratification de la Con
vention de Bruxelles par le Parlement alle
mand, et cherche les moyens de continuer 
la guerre de priâtes s'il y a lieu dans des 
conditions favorables i la sucrerie française 
t o u t e * H mitant les sacrifices de CRU t. 

On aasuit» Jtuid tt-3 miit*nr b ien ir^fnrm^s 
eue l'on as propose d'obtenir ce double ré
sultat en fmxmteteaat Mo primes de fabrica
tion et en coneSpAtadt tous les. sacrifices sur 
la prime d'extrerUÛcra qui serait fixée à 
15 francs par «kXkUos, sans toutefois pou
voir dépasser la eomme totale de 75 mil
l ions. 

Gomme le Trésor, sous le régime actuel 
dépense environ 100 millions de primes, ee 
serait une économie de 25 millions, tout en 
assurant à rexportetion un débouché de 
XJO.000 tonnes. . 

Comme à ee taux, l'Allemagne dont l'ex-
portaUonest trois fois rupérieure à la nôtre 
devrait dépenser 1226 mimons, on espère, 
dans et» conditions pouvoir lutter avanta
geusement contre elle. 

(Paris-Nouvelles.) 

La ailette de i l ans.dont nous annoncions 
hier la disparition inquiétante a été ramené» 
hier chez sa mère bar une de ses tentes chez 
laquelle elle s'était rendue sans avertir per
sonne . _ _ _ _ _ 

Le Courrier Ou Soir, journal officieux, 
annonce que les mesures prises pour an 
finir avec les excitations grossières de d m -
lalongkorn sont de nature à nous assurer 
enfin l a tranquillité. 

11 est parfaitenletft exact, dit-il, que la 
Franee -ne souhaite pas l'annexion d'une 
portion da territoire mais «11 la faut, des ga-
mnl as veat Htm prune «i_ r s o tTassurcr 
notes paisible possession. 
— — • » » — — r l ^ * l « » S ^ ^ » ^ — ^ — — — 
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cueil que lui réservait la population de Dun
kerque. S. M. l'Empereur de Russie, dit-il 
encore, s'est associé & notre charité par un 
don de SoOOt» fr ; a Dunirerque on fait bien 
de consacrer l'argent des fêtes au soulage
ment des maiheuremr compatriotes d'Outre-
Mer 

' Les paroles de M. Loobet sont saluées 
par des acclamations nourries et M. Du m ont 
remercie par ces mots : « Merci pour la 
population, M. le Préaident, merci 1 » 

- YMU Jdcasmt toad . 
Outre les croix de la Légion d'honneur, H. 

Loubet remet les décoratioaa suivantes : 
Médailles militaires aux adjudant» Salis du 

43- ; Claude, du recrutement de Lille ; au mare-
chal-des-logis Vasseur. de la Ire légion de gen
darmerie et au second maître Hamont de la 
Sainte-Barbe. 

MM. le capitaine de vaisseau Tbomas et le 
capitaine de frégate Jan-Kerguistel. reçoivent 
la rosette de l'Instruction publique. 

Les officiers suivants sont nommés officiers 
d'Académie : Mx. Maio-Lefebvre. lieut. de vais
seau. Le Perdrtel. Haut, de vaisseau, Zimber, 
commissaire de Ire classe. 

A lai C h a m b r e d e C o m n e r c e 

Au haut dés degrés de la Chambre de 
Commerce, le Président décore M. Tribour-
deaux, conseiller général (officier), et M. Ti-
tren, membre du Bureau de bienfaisance de 
Lille, chevalier de la Légion d'honneur. 

Il monte au salon du i " étage où M- Jean 
Trystram, président de l'assemblée consu
laire prononce le discours suivant : 

DISCeURS DE • . JEAN TRYSTMi 
Monsieur le Président de la République. 

La CiiauUue lie Uoiiii i iei ' " do JJunk.;i 41J. 
vous remercie d'avoir bien voulu lui consacrer 
quelques testants au retour de la glorieuse mis
sion que vous venez d'accomplir et de l'avoir 
admise à l'Insigne honneur de vous présenter 
ses respectueux hommages et ses félicitations. 

La France entière vous a suivi avec une pa
triotique émotion dans ce voyage où vous l'avez 
si noblement représentée et les acclamations 
qui vous attendent vous prouveront mieux que 
tous les discours, combien le pays voue est re-

* ili 
ixgrai 

l'équité et le droit. 

enaissant d'avoir.une fois de plus, sanctionné 
l'union de deux grands peuples pour la paix. 

Je me bornerai, pour ne pas abuser de votre 
bienveillance, a vous exprimer la profonde gra
titude du commerce de Dunkerque. pour le 
oboix que vous ave* bien voulu faire de notre 
port comme point de débarquement. . . l 

Delà, en 1807, H. Félix Faure nous avait ac
corde ia marne faveur : c'est également Dun-
kerque que vous avez choisi en septembre der
nier peur recevoir les Augustes Souverains de 
la nation aînée. 

Notre Compagnie en est. justement flère et 
elle a tatmà perpétuer, parlée tnsoriptlOAs que 
vous veapa de lira, le mnvanar de ces mémora-
bles événements. 

Monsieur le Président de la République. 
Je manquerais Anton devoir si je ne profitais de votre préeanee aa mfltea de nous pour 

mercier le Beuvernement Se la fla-ahlliiiin de 
la «olterlteda qu'a a toujours téaa«Éjjnl» A notre 
port. 

Dunkerque. presqu'oublié son* l'Empire, est 
aujourd'hui M teDiateme port de France ; rouis 
ses Installation», si importantes qu'eues soient, 
sont devenus» iesafntente» Unpn '-* 
dissemant, voté par la Chambre i 
sont devenu as ieaafetente» On proie* d' 
disse ment, voté par la Chambre ans d<. 
est actuellement devant le Seeat. je prends la 

députés 

da te seaommander A 

Le VoyageJBM. Loubet 
A DUNKERQUE 

Noos parions an 2» page et dans nos 
Informations du soir, de l'arrivée de 
M. Loubet è Dunkerque. "Voici des détails 
complémentaires. 

Aussitôt que If-Loubet est descendu du 
tMantcalm, M. Alfred Dumont, maire de 
Junkerque, prononce le discours suivant : 

! • - IIFRED DUMONT-
maire de Dunkerque 

Monsieur le Président. 
J'ai l'honneur de vous présenter le Conseil 

municipal de Dunkerque. 
Il aurait eu mauvaise grâce a ne pas accep

ter, en cette ctirjgaatsaaaa»a_»«M»vllaleii ma 
tion sf natrlorwne et si mnrtr>W* ihi *"" n-cil 
générai Sa Nord, maie S ne pouvait assurément 
cedar à personne r e n v i e t e e j ^ i i è g e d é » , le 
presnier fc voue saluer. A votre ref iw sUr te 
terra de Franee. auras ce voyege moubttmSIe ou 
s'est manifeaté de noervean, etSvec queleathou-
siasme. un eeurant bréalsIsM» dinébrenlable 
connaaee et S» mutasse sytepatMe. 

La villa S* Duakeruue, aitmln ainsi A voue 
présenter les fSsfatations et les souhaita S*af-
fectueoM bjenvehue du psys tout entier en 
éprouve en arguuil Men rSjrttiiae. en même 
enips qn'eltevoneestprofoadémeiitrecoanal»-
ante dé l'saSoeter. une fois de plus, aux éve-

nemenu «-sédérabte» dont ee>Ao«àsaeat le» 
!eux grandes nattons amtei et atfiée». 

Et cenendaat. Monsieur le "résident, vous ne 
ulretrooverespeoeettellrf_nteBnr«rSeju'elle 

s était plu * revéttr en votre honneur, au Jour. 
noore si près de nous, où rous inaugunes avec 
ant d'éclat notre Maison Commune. 
C est - - - J É I " M W|tf j | r '_fÉ|f t f c l 

nomestsm*MBawfiiojBSS i B a m e n e n e a i a s é t 
,TOS Impose les plus grands dévoua. Dans 
sue douloureuse épreuvT. la Conseil municipal 
la certitude d'avoir devancé vos déairs en ob-

9Bnnt de notre population le sacrlfloe Se ses 
aditioas de luxe et de imajuetteriu. et en lui 
rOrmant que loi saurez gré de préférer a ces 
Vendeurs d'un jour la satiafaction durable de 
ntribuer. dans une laaje mesure, au soulage-
«•nt d'une poignante infortune, ûuelques-uns 
tonnent peot-éere de la simplicité de la re-
ition que nous faisons au Chef de t'Eut. — 
lis vous. Monsieur le Président, j'en ai la 
me assurance, voue reconnaîtrez dans cette 
iplicité même le plus bel hommage que noqs 
ssions rendre aux généreuse!, aspirations 
votre cœur. 

»SB»éW au» graoe S vuW puis
sant appui, a i réalisation ae saurait se taire 

Notre Compagnie sait qu'elle peut aussi 
compter sur le concours des membres do gou
vernement, et c'est pour elle une bien grande 
aastetestiom que Sa MUT adroasor. Sans cette 
solennelle circonstance, l'expression de sa res-
pectueuee reconnaissance. 

Ep vous donnant l'assurance Se notre profond 
attachement aux institutions i-épubticalnes, 
nous vous prions, Monsieur le Président, de 
vouloir bien accepter cette Tnéaallls que nous 
avons fait frapper A votre intention et yagréer 
les votex que nous formons pour vôtre per
sonne. 

11. Loubet remercie en quelques moto car 
il parait fatigué. 

Cent A ce moment qu'on mit définitive
ment qu'il ne pourra ae rendre au Sanato
rium de St-P&LCo contra-temps provoque 
chez beaucoup une grande déception. 

Avant de sa rendre au banquet M. Loubet 
s'est fait présenter la mission royale belge, 
composée du baron du Sert de Boulant, du 
major Delé et du consul DawuH. • 

La salie du banquet était magnifiquement 
décorée ; partout des trophées, des plantes 
vertes, s e s drapeaux etdes draperies. 

Un Immense tenta •'étendait depuis l'en-
trée jusqu'à la table d'honneur, an forme a s •*» " 
fer u cheval, comprenant aT> couvert». L'es-1 n o "J 

1 _ t r a v e r s é » de te v i l l e 
Passant par la rue de la Poudrière, le quai 

des Hollandais, les rues du Quai et de 
l'Eglise, ia place Jean-Bart, la rue Alexan
dre III, la place de la République, la rue et 
le pontThiers, et précédé par la voiture de 
MM. Cavard et Hennion, de la sûreté géné
rale, le landau présidentiel s'avance au petit 
trot. Les gendarmes et les dragons l'escor
tent. 

M. Loubet est acclamé. 
De rares cria de : Vive Waldeck I éclatent, 

mais pour être aussitôt réprimés par ceux 
de : Vive l'Armée» Vive Loubet I Vive la 
Liberté! Les manifestants gouvernemen
taux n'ont pas insisté. 

Au cours du trajet, M. Loubet examine la 
grande tour et la statue de Jean Beii, si bien 
pavoisées et décorées. L'arc de triomphe de 
ta Société agricole, place de la République, 
arrête également ses regards. 

A te Bmru. — L e SJsafJsavS 
M- Loubet entre dans la rsvissant salon 

d e l à gare. Les haute ronetiotmaires de U 
Compagnie s'y trouvent avec M. l'inspecteur 
Ouillamain. 

Le président y dit aimablement au revoir 
è M. Alfred Dumont, auquel il serre la main 
à trois reprises. 

U. Loubet se comporte de même vis-à-vis 
de MM. Ouillain et Jean Trystram. 

Apres un dernier mol à I amiral Rousten, 
commandant la division navale de la Bal
tique, le chef de l'Etat donne plusieurs poi
gnées de main aux personnes qui l'entou
rent, même à votre serviteur, et monte, 
suivi des ministres, dans le train qui se 
trouve en face. 

M. Sculfort, président du Conseil général, 
crie un dernier au revoir et » convoi prési
dentiel s'ébranle à 2 h. 80. 

A ce moment le canon tonne. 
ai « MeateaJsn S 

interview de Tamtrnl Roustan 
Au moment ou toutes les autorités se re

tirent, j'aborde l'amiral Roustan qui veut 
bien répondre à plusieurs questions : 

L'amiral me dit : 
La mer est restée belle de Cronstadt à 

Skagen. Une fois à Skageu, hier lundi, à 
cinq heures du matin, un tort < noroit • 
(vent du Nord-Ouest) s'est levé contrariant 
beaucoup la marche. A cet inconvénients'est 
ajouté* une brume causée par le trop beau 
fnmj"; MaJffTé »v»la, le<* niwires ont ,*hntifV-
pour une vitesse cuu*Uuilo de JLU uuauds, 
qu'ils ont gardée de Skagen A Damkarqua. 

L'amiral a terminé en disant que l'escadre 
du Nord.qui es t en rade,part e s matin, mer
credi, mats que sa division ne s'en 1rs que 
demain, jeudi. La Montealm, qui entrera 
au port pour refaire son charbon, pourra 
être visité par le public 

L * r é c e p t i o n * l ' H ô t e l d e V i l l e . — 

Toutes les notabilités qui se trouvaient à 
la Gare au départ du train présidentiel se 
sont rendues, à 3 h., à l'Hôtel de Ville pour 
assister à la réception offerte par la Munici
palité. Les autorités du Nord, loua les 
maires, les amiraux, laa généraux, la mis
sion extraordinaire belge ont pris part à 
cette fête. 

M. Alfred Dumont recevait avec ses ad
joints et a eu un mot aimable pour chacun. 

Il y a eu raout au cours de cette réception 
qui s'est terminée à vers û heures. Tous les 
visiteurs ont trouvé l'Hôtel ds Ville superbe. 

•*• 
L'affluance dans la rue a été considérable 

pendant toute l'après-midi. 
Le soir, il y a eu illumination dea édifices 

municipaux, de .la. place Jean-Bart, où te 
statue du grand maria dunfceSquois se déta
chait sur un magnifique -motif lumineux. 

De nombreuses musiques ont parcouru 
les principales artères-. Dès-orphéons et har
monies se sodt lait'entendre sur le kiosque 

rçw» i^jtz»-»* •*•-jusque minuit. 
Aucun incident ne s'est produit. 

A 8 h. 1/1 du soir, dans les grands salons 
d s rHotei de VUle, avait Btet te Concert dé 
bienfaisance au profit des victimes de la 
catastrophe de la Martinique et des familles 
des marias de la flottille dunkerquoise péris 
cette année an Islande. 

La chorale La Jeune France a interprété 
avec talent lea Titans de Saint Saéoa et Tris
tesse da Hansaans i MU* Maroaisaia Névado-
skaua, dea tasseras impériaux de Moscou et 
da KtewJi chanté d'une façon ravissante l'air 
du CU d s Maasenet, La vie pour te T*or, 
deOtenkmet te grand étr de la Reine de 
Saba de Oounod; M. FaoalaTi s'est lait re

paie compris entre les deux branchée du [ 
fer achevai est rempli par un magnifique I 
jardin de fleurs naturelles dû plus gracieux 
effet 

La pTarn d> M Lotinet ost marïTii** P«r 

une immense corbeille de fleurs variées en» 
cadrés par deux autres corbeilles de raisins 
superbes. Un fauteuil aux armes d»Dunker
que servira da stage s u Présidant de la Ré
publique 

Pendant que te M. Loubet ae •repose à la 
Chambre d e Commerce, Isa umrivea vien
nent prendre leur place. Ce n'est paa une 
petite affaire que d'installer 1U0 oouri.ea ; 
mais avec du temps et beaucoup de patience 
on y arrive. 

A midi et demi, M. Loubet, accompagné 
de M. Sculfort, préaident du Cooeeil général, 
et des ministres, fkit son entrée dans la salle. 

Tous las eonvives aa lèvent et acclamant 
le chef de l'Etat 

M Loubet a à sa droite MM. Sculfort, pré
sident du Conseil général, Monte, Debève, 

*s beilee et délicates paroles sont a o 
II les par des bravos. M. Loubet serre la 
i de M. Psaaoal qu'il conserve un mu-

jt dans tes sïeu»»ea. M. Deleassé ne oa-
pas son approbation. Le ministre des 

res étrangères incline plusieurs fois la 

REPtffSE DE • • LOUIET 
'oubetrsmsrcle M. le Maire qui, en sa 
-i r.nterpréts da la VUto deDttstesruae, 

ueroreté sa pensés. 11 ajoute a u en ii interprété i ajoute qu'en 
u^aut an la tpait ayant à Kapoa-
.,« »• c o i u r l e î s V . {Uatutl) î T S t i 
't pas moins aux riofimaa ds te torrJ-
tastrophe qui a plongé la Fraaoe daas 
il. Malgré toutes ces fêtes assure te 
ent. j'éteis pénétré da etegr in et o> 

oubet termine en disant qu'H est Is 

Dupuy, te gémirai Jeannerod, ramiral Dteu-
louard, M. XaoooteJe général Dubois, Pal-
letreau, Mette, ds Roteehild, le colonel 
Lamy, Vancauwenbergbe, nassa l l l , le g*-
néral Devaureix, Cocbln, d s Oermlny, Val-
Durand. 

A aa gauche : MM. Waldeck-Rousseau, 
Dumont, Dapreux, sénateur; Deleassé, du 
Sert de BouUnd, général André, Leyguea. 
commandant belge Delêe, Deerals, amrral 
Roustan, Vincent, Loxé, Jean Tryatram, Ca
vard, Uomberieu, colonel Sytveatre, Paul 
Loubet, Laduroau, ete., etc. 

Voiei le manu : Bora-sYcsuvre à te Russe ; 
Saumons da Dunkerque à te Flamande: 
Kilet da bœuf à te Parisienne; Chaud-froid 
de canetons Posai; Poularde da Mans à 
l'estragon; Salade Jean-Bart; Suprêmes de 
PSoeea et Bmnea-Ciaudee ; Desserte; Vins : 
Barsac, Médoc, Château-Lsrose; Cham
pagne. 

A p r e a le ttesisjesS 
Il ast 8 h. 08, lorsque le Présidant sort de 

la mite du basawai. Tous laa convives se 
mandant de chaque esté de l'allée centrale et 
tous assument M. Loubet. La plupart ont 
bien dîné. . 

La musique du 110* qui s'est fait entendra 
an début s t à la fin du beaqaet l ifarytlj-
laise et YMymue russe) joue la Marche Ae 
Sambre-etifeus*. 

Enfin le Président monte sans son landau 
et le cortège se forme dans l'ordre que nous 

r à comprendre ia disorétiôn da l'ac* 1 avons indiqué dlmanolts dsmisr. 

Tell'où il a fait valoir avec une puissance 
extraordinaire le fameux « ut » de poitrine; 
signalons également le beau succès du ba
ryton Delylb 

Dans 'auditoire, tes amiraux de l'escadre, 
le préret maritime, M. OuiBain. député, la 
municipalité, le haut commerce et de nom
breuses solubilités du département 

La recette a été fructueuse. Laa cartes 
d'entrée étaientpayéee » francs ; au plateau, 
Six eauveieuw décorés de la T.égien d'aen-

mr. 
Ce coneert S e s ! terminé à U b. tpl da aolr. 

L 'eaoau lre d e te B a J t t s j a e 
LeCossirri, le Yataganet le Foudroyant 
i navsient pu , an raison du mauvais état 
ia moi, »ui via io MuiUcai/t* sont arrivés, 

soir, à huit heures, en rade de Dun-
Cas trois bêtimenta ont très bien tenu le 

mer. 

LE RETOUR A PARIS 
Dès 6 b. 1/e. tes abords de te gare du 

Noréétetent déblayée et dos barrages établis 
aussitôt par tes gardions ds la paix et la 
garde républicaine 

La cour ds la gare eat oceapée par un es
cadron du t* cuirassiers qui doit former 
l'escorte d'honneur. 

A l'intérisur une compagnie da te garda S 
'pied forme la haie sur la quai d'arrivée. 

La foute est maintenue à une aaaai grande 

m 
MM. Waldeck-l^uwsseau, Deleassé et u n 
officier de la maison militaire. 

Le cortège, escorté de cuirassiers, sa rend 
à l'Elysée par les rues de Dunkerque, de 
Meubeuge, Lafaystte, place de l'Opéra. Sur 
tout le parcours la roule ae découvnret crie 
vive Loubet. 

V a I n c i d e n t * l ' E l v e e e 
Au moment où la voiture présidentielle 

franchit le seuil de l'Blyeée, un individu, 
ayant toutes les allures d'un déséquilibré, 
tente de pénétrer dans la cour. 

immédiatement appréhendé, l'individu 
déclare qu'il voulait remettre une lettre au 
président et qu'il n'avaitoaé le faire dans la 
rue de peur d'être malaaené par la foule. 

Conduit au bureau de M. Benduineau, 
commissaire de police de La Madeleine, il a 
déclaré se nommer Blanc et être originaire 
de Vaucluse. Après un court interrogatoire 
il a été conduit au dépôt 

Hier aair M. Loubet a offert un dîner aux 
ministres et aux persoinagai qui l'ont 
accompagné daas son 

ROUBAÏX 
ic i i n i m i tl ritlmmm m*tt rtfmtt M, O m i s h » 

— Un arrélé du Préfet du 
Nord considérant que les vieux papiers, jour
naux, registres, brochures, ouvrages manus
crits ou imprimés, dont il est fait usage pour 
envelopper tes substances alimentaires .son* 
susceptibles d'avoir passé par les mains dé per
sonnes ayant des professions, des habituâtes ou 
des maladies très diverses : que ces papiers ont 
pu se charger de poussières infectieuses : qu'ils 
doivent être considérés comme consumant un 
élément toujours possible de propagation de 
maladies contagieuses, décide que les papiers 
maculés de toute nature ne devront, en aucun 
cas. servir à envelopper des denrées alimen
taires. 

Les papiers imprimés : vieux journaux, bro
chures, etc.. ne pourront être utilisés que pour 
les légumes secs, à te condition de ne pas être 
maculés. 

Les matières alimentaires humides : viandes, 
charcuterie, pàtteserie, beurres, fromages. 
paissons salés et trempés ne pourront être 
enveloppés que dans des papiers de pliage, 
neufs, blancs, paille, non maculés. 

Laa M T H I I I S H de M. Vaa • e o e k e . — 
Détente du Parquet. — Dans l'après-midi de 
mardi. M. Davaine, juge d'instruction à Lille, 
arr. >ni|>afrné fin son greffier. M. Flahaut. est 
dépendu a Tourcoing, avec les deux individus 
teeulpe» d'avoir terrassé et frappé M. Vaa 

L» magistrat s'est rendu an domicile da ré-
dacteurde ÎVèTone du Nord, rue Motte. Lee 
deux prisonniers, Auguste Lerebrre, 84 ans. dit 
Lafesse et Victor Degeyter. 18 ans. dit Jtevté 
Louise, entre deux gendarmes, ont été confron
tés avec leur victime. M. Van Houcke a parti
culièrement reconnu Auguste Lefebvre. 

M. Davaine est venu ensuite à Roubaix au 
commissariat de police de la rue Saint-Vincent-
de-Paul, ob trois témoins ont affirmé à nou
veau raecanattre les deux agresseur». Victor 
Degeyter continue à nier toute participation à 
cette affaira. 

Las deux inculpés sont retournés à Lille par 
le train de 8 h. 66 et le Parquet par le train sui
vant 

A leur arrivée ea gare de Roubaix. dea amis 
des inculpes ont pu leur pâmer, malgré h» deux 
gendarmes, quelques menues pièces de mon
naie. 

Comme !»s gendarmes les reooadoteaient à 
la gara, un f&dJridu pesté à l'angle de te rue 
Saint-Vincent s'éeria . • Te peux lever la tête, 
val te n'as pas commis de crime ! » 

Cependant, ù s'en eat fallu de pan que M.Vaa 
Houcke n'ait payé de sa vie leur tentative de 
meurtre, à claquas*» contre an t 

— Un reievekr. 
_ t rue de l'Aima, fort 

. MM. Lefebvre et Nleee, 
Rondelle, blessé au pied 

gauche, 8 jours de repos. 
— Un homme de peine. Jules Verbragge, 

M ans. demeurant rue des Sept-Ponta, cour 
WaUel, travaillant cbes MM. Allart. Grande-
Rue, blessé au genou gauche, 8 semaines de 

a duréJ ref^Au pejanaserta la fin»»» ànnayma. m a 
de partigay. un trieur dé laine, Georges Gas
pard, m ans, demeurant rue Arcbimède, cour 
Lesfeld. blessé aupied droit: U jour» de repos. 

— Un ouvrier. Pierre Conaenys, 18 ans, de
meurant boulevard Gambette, travaillant chez 
M. Desoubrie-Soleil, Grande-Rue. blessé an 
pied gauche. S0 jours de repos. 

— un homme de peine.Camille Brisse.46 ans. 
demeurant rue des Longues-Haies, travaillant 
chez M. Emile Fournler, rue de l'Espérance, 
blessé à la jambe droite, 10 jours de reps. 

Keaveraee par aa veto.— Une fillette de 6 
ans, Hermance Lagaebe, demeurant rue Pierre-
Motte. 19, a été renversée, boulevard de Paris, 
par nn vélo que montait un boucher. Alots 
Spegel, 19 ans. demeurant rue Lacroix. 48. L'en 

reçu quelques contusions sans gravité. 

3Mte>roo3rlo 
AUX «CISEAUXD'ARGENT)) 

VS, rua d* Lannoy 
donne des coupons-primes et des timbres-rabais 
à tous les achats fait» au comptent 

Vas S'ea veto. — Lundi soir, an veto appar
tenant à aa aaereteer, FMale cnaptet demeu
rant à Bottes (Belgtene), lui a été dérobé rue 
d'Iakeraeann. 

s salle» a la 

Guiltaln, da U m ^ ^ S i P u ^ S r A ^ D a n . 1* s w . u n salon a éte aménagé spé- V & I V ^ ^ T & L ? * ^ gars, un salon a éte aménagé spé-
pourtes paraonnagas officiais. 

Arrivent successivement: MM. Deorais, 
Faîtières, Deacbanel, de Salvea, Lépine. lea 
membres du aanaell d'administration de te 

mia^mas dal ' sabasasnsdaBitsateen grand 
uniforme, plusieurs personnalités du corps 
diplomatique, etc. 

Tous s e dirigent à b h- éfisur la quai d'ar
rivée et A b h. W , te teste présidentiel, dont 
la poissante locomotive est ornée de dra
peaux tricolores, (ailson entrée an gare. 

Lee troupes présentent las armas et lea 
trompettes sonnent aux champs, tandis que 
le Président 4m la Btoublteue deaoand de 
aon wagon suivi da lotis Isa mlnstlraa et 
das offloiers d s s s maison militaire. 

Las sasteisnt» aa rJÉsatirrant reapaotuau-
samant M. Loubet, qui a la teint baie est 
souriant; il serra te mate de MM. Faîtières, 
DeecJmnaL du général Faure-Bteuet. etc. 

En passant prés ds te looomotJve, Loubet 
•erra te main du mécanicien en disant : 
« Merci mon ami, vous aras bien et rapide
ment mené. » 

Da fait le train parti de Dunkerque avec 
96 minutes de retard eat arrivé à Paris à 
l'heure dite. 

Le Préaident, sans s'arrêter dans le salon, 
se dirige vers son landau tandis que les 
troupes rendent laa honneurs... 

Des cris de vive Loubet ae font entendre. 
, Dans le laJJdauprésideatisljjrenjmtntace 

aaé iar - Lundi iotr. (agent de sûreté Gau
tier a arrêté peur rvreose, outrage» publics à la 
pudeur, un Journalier, Louis cerrett». sans 
domicile ftxe. 

ItosstKStS. — Mardi après-midi, me de Mou-
vaux, uatedivkluqui mendiait François Sellez, 
a été arrêté par ragent Lagaebe. 

Ceux ejoS b o l v e t erae. — Un procès-verbal 
a été dressé à la charge d'un raitacheur. Joies 

Sidavaiae. 80 ans, demeurant rue Saiat-Jean, 
A pour ivraeea, isneas aoeturae et violences 

aursa féaux*,Oetewe, Davos. 

10h.. aateUMartavA-M. François rVaacbomaae,' 
» h,. Notra-Dam». 

Onsac DU Sasmcs, — La caisse est ouverte 

Sour recevoir les dépôts, ainsi que les démen
és de remboursements, les illssaai an» de 

9 à 11 h., les eaaiwat», de 9 à 10 h. lyà. — Les 
remboursements ont lieu les dis»suscfce* à 
11 h. 1|2, les 
la demande. Le 

10 h. Il», 8 jours après 
Caissier, THÉMOHT 

WATTRELOg 
de travail — Un dé 

Alphonse Vanwgmelbeck, 
débourraur. 

• U i m v u m g • » — v g u i w u v a y B , , *«r «a — , u 
cité Florin, travaillant à Roubaix, an pekgaags 
de l'Epaule, bteasé à la main droite. 16 Jaurs 
de repos. 

CROIX 

Btert-esVil d e 
Dragées et Boites f OOMsTOMIONfii 

THOilS FILS. 5- r- du Pries, p> U Gare, LILLE 
du SC mai 

if-aiaMMcas. — Maéslilne Dhondt. rue Ber
nais, usleaunrt r i ' — sMouard D» 
v^fuettakaatapei . ooar Salas-Martin. 

la De Boyeere. rua de la 
Cabaye. A — Robert Desnoulex, rue delà Basse 

__ Uans^kri-
des douanes an retraite. —Victor Decar-

, . 87 ans. nwBéraager. S — PantineCoi-
_ rua RoUin, S — Louis Mottabart 1 an. rue 

WtSrn cour Paste. 16. - AagsaSs Meatter. 
t a^Troa MaJmrlmdoaoaor, 8S— Mort né l. 

MarUuies. - HPhoaa» Obvier. 98 aaa. mar-
chandd» légume», rue de l'Avocat. 8, et Angé
lique Meljer.» ans, surveillante, rue de la Po-
taaaerM. — François Meerscbman. 9A ans. mon
teur Se chaîne». roeDroaot. M. et Zulma Pass-
cbier. 88 eaa, «ptetsi». rue de U Vigne. 71. 

CAISSE D'IPÂMGNE DE ROUBAIX 
5, rate an C»ai««», S 

Séances des 24 et 25 mai 

_ est convoqué en 
séance ordinaire le vendredi 90 mai, à huit 
heures et demie do sotr. 

Ordre du Jour: 1. Dépenses imprévues. — 2. 
Budget des chemins vicinaux pour 1908. — 8. 
Formalités diverses; vote decrédits.— 4. Appro
bation de la cession de terrain de M. Coisne ; 
autoriaettoa de paiement. — 6. Fixation de la 
refl évases pour rétablissement d'une voie De-
cauville à te traverse du chemin vietnel n* 7. — 
0. Demande d'autorisation de la CoagrégaUon 
des Filles de Saint-Vincent de Paul. —7. Dé
grèvement d'office pour 190a. Contribution per
sonnelle mobilière lavis du Conseil). 

8. Compte administratif de 1901. —9. Compte 
de gestion du receveur municipal de 1901. — 
10, Budget additionnel pour 1902. — 11. Récep
tion définitive du pavage du carrefour Jeanne-
d'Arc. — 13. Communications diverses. — 18. 
Assistance médicale gratuite : approbation de 
la liste de» assistés. —14. Soutiens de famille 
— 15. Liste des jeune» gens non imposés à la 
taxe militaire pour 190B ; avis du Conseil. 

Bebo de la corrMt. — En exécution de la 
loi Grammont M. Seguin, commissaire de po
lice, a dressé deux procès-verbeux au matador 
Silvan Chispa. 83 ans. demeurant à Séville, pour 
les deux taureaux abattus dimanche pendant 
les courses aux arènes. 

C i i s a w l r a t l e a . — Chorale Sainte-Cécile. 
— Répétition -mercredi soir, à 8 h. If», au Cercle. 

Acrldeat de travail. — Un débourreur de 
l'usine Holden. René Dursin, 24 ans. rue Car
net, S, à Croix, s est blessé au genou droit 

• ê t r e velelaee. — Une ménagère de te rue 
de Strasbourg, Sidonie Pauvreia. 70 ans, a dé
posé une plainte pour violences légères, contre 
Marie Ver I ans, femme Dèloof, cabare-
tlère. rue de Lille, 37. 

Etawt-oivil d e C r o i x 
Naissance. — Germaine Demortier, rue 

Verte. ae6. 

.»> 
WASQUEHAL 

steaa gèa» a * eea eeilee aecéaltelaa. — 
Nous apprenons que nos édiles socialistes qui 
refusent jusqu'à présent de prendre en consi
dération les voeux de la minorité, ne se don
nent même plus la peine de la convoquer. Dif
férantes commissions : des travaux.de contrôla 
des fêtes, etc., n'ont plus été réunies depuis le 
80 janvier dernier. Et cependant tout le monde 
sait que l'étude sérieuse des queetioas se fait 
dans les réunions de commissions. Veut-on par 
cette tactique éloigner le contrôle de la mino
rité f 

On refuse tout contrôle : aurait-on intérêt à 
cacher certaines choses t 

Quand les socialistes étaient la minorité il n'y 
avait jamais assez de réunions. Aujourd'hui 
qu'ils ont le pouvoir, il n'en faut plus. 

Qae dam te parti ssrleMat» de Waaaee 
hal. — Nous apprenons que le citoyen maire 
Lejeune vient de ae rendre an banquet des 
maires à Dunkerque. Le citoyen a dpnc, lui 
aussi, bien que socialiste, approuvé par sa pré
sence à ce banquet et applaudi le président 
revenu de sa visite a l'Empereur de toutes les 
Russie». 

Qu'en penseront les amis du citoyen Lejeune? 
__JàS du mercredi 28 mars. — A 

enterrement de l'enfant Jules Deterck 
2 ans lit. — A 4 heures, enterrement de Mau
rice Mulliex. 8 mois 1/8. 

— Dn Jeudi 3» mai. — A 10 h, 1/2, service et 
funérailles de Adèle Brûlots, veuveDecottignies, 
80 ans, quartier de la Place. 

LANNOY 
O o n a o l l JkC-tiTiloljTadaJ. 
Lundi soir, sous la présidence de M. Oscar 

BéuenueeR, maire, a est 
clpal. 

t réuni te O—sell auuù-

m • t e n u s 

Samedi St. — Messes t*& b„ ê h.. 7 h., 8 ai 
Offices A 4 h. — Saint de clôture à 8 heures. 

Fendant l'année, messe à 7 heures. 
Les dimanches, menais à 6 h. et 8 h. lpl. — 

Vêpres à 4 h. 1[4. 
Jeentaaae CataoUavje — Aujourd'hui mer

credi, à 8 h. It2 du soir, Maison des Œuvres, 
réunion du Comité de la Jeunesse Catholique. 

Vae eatrée l é u é a l l n a a Patronaee 
Salate-AasM. — Aujourd'hui, mercredi, A 
8 h. Ii4, salle du patronage, rue du Brun-Pain, 
aura lieu une conférence par M. le Directeur de 
te Jeunesse de Sainte-Anne. 

Cette conférence sera suivie de linterpréta-
tion d'un» comédie : Une nuit orageuse. L'en
trée est gratuite. 

Les parents sont pries d'y envoyer leurs 
jeunes geas et les pères de famille qui accom-
pagasrnient leurs garçons seraient très favora
blement accueillis. 

Fanfare • lea lattsae» ». — Répétition géné
rale ce soir, mercredi, à 8 h. 3]4 précises. 

U est compté sur tous les musiciens ponr 
communications relatives à la sortie de diman
che prochain 1*' juin. 

te\vJteDleu%*Ca^^ et tes suc
cursales seront fermées dimanche prochain 
i**jnin. 

La %' reanlaa Sea cearaea de Ta sa P»le» 
a été Oxée an dimanche 82 juin, sur l'hippo
drome du Brun-Pain. Cinq courses figurent au 
programme de cette journée. 

P Prix du Début course de haies. — 1.500 fr. 
de prix pour chevaux de 8 ans, à réclamer pour 
6.000 fr. 

2- Prix de la Société des steeple-Chases de 
France, steeple-cbase 6e série.— 9.00D fr., oftorts 
par la Société des Steeple-Chases pour chevaux 
de 4 ans et au-dessus, nés et élevés en France. 

8- Prix de la Société sportive d'Encourage
ment, course de haies. — 3.800 fr. de prix pour 
chevaux de 4 ans et au-dessus, n'ayant jamais 
gagné 8.000 fr. en un ou plusieurs prix. 

4* Prix Saint-Christophe, steeple-cbase, han
dicap. — 2000 fr. de prix, offerte par te Société 
des Courses, pour chevaux de 4 ans et au-
dessus. 

6* Prix .:o l'Industrie, international au trot 
monté ou attelé, handicap, à réclamer. —1800 
francs, pour chevaux entiers, hongres et ju
ments, âgés de 4 ans et au-dessus, de toute es
pèce et de tout pays. 

Uae neyée . — Lundi vers 7 h. du soir, une 
béiandre ramena A fleur d'eau le corps d'une 
femme ayant séjourné plusieurs jours dans le 
canal, près du quai du Halot. Le corps fut re
pêché et placé sur la berge en attendant son 
transport à l'hôpital 

Cette noyée est une nommés Julienne Deemet. 
femme Perret, 40 ans. ménagère, rue Sa Tilleul, 
cour DufOrest. Elle n'avait plus, depuis plu
sieurs mois, la plénitude de ses facultés. 

A l'unanimité un avte favorable a été donne S • 
l'autorisation de te Congrégation des Filles d» 
l'Enfant Jésus dlrigeantl-hospice. 

Les Basses de l a Sainte-Union dirigeant le 
pensionnat et l'école libre ont également 
obtenu an avis favorable par 8 voix contre 8 
sur 11 membres présents. Se sont montrés 
ennemis de la liberté du père de famille et ont 
voté contre : l'adjoint Joly, le protestant Samuel 
Dujardin qui habite Croix et le socialiste Nys 
qui habite Lys. Leur seule excuse estde n'avoir 
point de filles à élever. 

Dea» la méase séance a été ratifiée, âpre» une 
dtsèeestea esse» orageuse, la proposition votée 
par lea Commissions de l'Hospice et du Bureau 
de bienfaisance, tendant à fixer à 800 fr. an lieu 
de 400 les honoraires du docteur chargé de 
donner das soins aux indigents. La liste des 
indigents qui comprenait, en 1896,168 noms, en 
compte aujourd'hui 476, ce qui explique cette 
augmentation. 

L Y 8 - L E 2 - L A N N 0 Y 
AcelSeat d e travail. — Un laveur de laine, 

Alfred Masure, 46 ans. demeurant à Lys, tra
vaillant au peignage de la Société anonyme, 
rue du Collège, à Roubaix, blessé à la main 
droite, 16 jours da repos. 

L'AFFAIRE DE BAI81 EUX 
• s j d a M s d e Ma* L a u é e M i 

Nos lecteurs se rappellent que, la semaine 
dernière, on trouva mort chez bai M. Charles 
Leclercq, fabricant de gaufres, qui s'était 
tiré un cotip de revolver dans la bouche. 

On s'apercevait en même temps de la dis
parition de Mme Lectercq et on se deman
dait ai elle n'avait pas imité l'exemple de 
son mari. 

M. Defrontaioes, maire de Baisieux, vient 
d'être aviné que Mme Leclercq a été retirée 
de la Saine, à Parts, et que la mort remon
tait A quelques heures. 

L'identité a été établie par des papiers 
trouvés dans les poches des 'êf Basante. 

Las funérailles de Mme Leclercq auront 
lieu aux frais de l'administration munici
pale parisienne, une parente das époux Le
clercq, à Baieieux, ayant déclaré à la mairie 
de oette commune ne pouvoir s'en charger. 

L'émotion eat profonde daaa le village où 

I »»aerts»»sta Sa l i emal — Un rattacbeur, 
Emile Dubié, 18 ans, demeurant ras Neuve-de-
Roubaix. s'est fait une coupure protendeàla 
main gauche. Repos de sont jours. 

— Jutes Stegeimont 28 ans. homme de peine, 
rue des Fauvettes, 6, s'est Menai au pouce droit 
en heurtant le bâti de son métier. 

— Une ouvrière finisseuse, an peignage de la 
Tonnée, Sidonie Vandewegbe, 28 ans, domiciliée 
au Mont-à-Leux, a eu le gros orteil du pied 
droit contusionné par la chute d'un mandrin du 
râtelier. Repos de 8 jours. 

— Un dresseur de cercles de balles de laine. 
Jules Bocy, 15 ans. rué de la Blanche-Porte, 
s'est fait une parure à la main droite avec un 
morceau de fer. Repos de cinq jours. 

E t a t - C i v i l aie Toaureolear 

do 97 mai 
Mariage. — Henri Cens. 25 ans, trieur, et 

Marie Tiberghien. 97 ans, moulmeuse. 
Naissance* — Lambert René, rue Masséna. 

3. — Dewitte Raymond, rue de Lens, 81. — Du
jardin Jules et Hélène, rue du Labonreur.il.— 
Du triez Louise, rue du Halot 8. — Béghin Ma 
deleine, rue du Brun-Pain, 207. — Lecouttère 
Marie, rue du Prince, M. — Miepelaere Ernest, 
rue des Phatempins, MB. — Catteaa Lucienne 
rue de Beauveis. — Tiberghien Jeanne, rue des 
Piats, 44. — Benoit Louis, rue La Fontaine, 71. 

Décès. — Deboevere Jean, 71 ans, rue de 
l'Hippodrome. 88. — Deltour Alphonse, 66 ans, 
rue du Dragon. — DosmeUre Julienne, 39 ans. 
rue Nationale. VKt. — Benoît Marie. 8 ans, rue 
de Verdun, 98. — Delrue Marcel, 10 mois, rue 
des Villas. 

i — 

Caissse d'Epargne §t ée Préro/ance 
— TOvncoiyr. 

Séances des 25 et 26 mai 
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ara d e e a u aie aeadaat 
aseta da aaal : 

mais on ne fexpttque paseueMroeLecle.cq 
soit partie A Paria pour mettre son idée a 
exécution 

SAasaCX. - La brassée. - Lundi dernier 
te douane de Baisieux a mis en état d'arresta
tion : Andrisu Emilien. 19 ans, ouvrier agri
cole à Labamalde (Belgique) ; Norlegbem An
toine. 88 ans. ouvrier agricole à Buissenal 
Varaet Louis, M aas. ouvrier agi agricole A 
fBalgjqne). Aadriea CamiUe. 31 ans. et Andrieu 
moi. 27 ans. ouvriers agricoles à Isières, qui 
étaient porteurs de tabac et de café vert de 

Cvenance étrangère et représentant une va-
r de 180 fr. 

TOURCOING 
— Le conseil mu

nicipal ae réunira vendredi, à 8 h. lj-8 du 
soir, à l'Hôtel-de-Villa, pour conttnner Pexa-
roan das question* portées à l'ordre du jour 
ds te session « s mai. 

a M u l l l i i . - Jeudi 99. - Messes : A6h. 1.2, 
7 h.. Cercle Ozaaam de Roubaix -, 7 h. 1(8, 8 h 
Coagrégatten aas Dames de Mouscron Les opérations du mois de mai sont 

sutvUt: 
A Roubaix. nar MM. J. Defrenne-Wibanx. 

Louis Ferrter, Louis Prus e t Pierre Duhamel.— 
A Lannoy, par M. Victor Labprgne. — A Croix 
par MM. Tlfiamii Laper» et Ateaoase Deteselie 
— A Wattretos. nar* MM. Loste Leuriaan et grâces de la manière communion de llnstitu-
Louialteoacart.-TI Aaaq, psrsULOsX_ ï t e s - é t i o n d u s g 
sstess at teàsi mm. 

7 k l 

Pensioanat SaixuVMichel de Tourcoing ; 9 h., in
tentions particulières. — Offices à 4 heures. 

Vendredi 30. — Masses : à 5 b. ldt. 8 h., 7 h., 
Dames Auxtliatriees ; 7 h. Ira. paroisse Saint-
Fraaaate, Mouvaux: • h.. 8 h. lp). Actions de 

A Tourcoing, MM. Georges Lefebvre etLiboi-
re Ouiard. — Au blanc-Seau. M. L. Croqua — 
A la Croix-Rouge. M. L. Plaisant — A Hélium. 
Fermé- — A Lmsetles, E. Lehoucq. — A Roncq, 
M. E. Decottignies. — A Bondues, M. Glorieux. 
— A Boosbecqoe, M. F. Jubaru. — A Neuville, 
M. D. Uam. —A Mouvaux, M. D. Dubetn 

Jours et fctsane dea séaare» 
A Tourcoing : Le dimanche de 9 h. 1/9 à midi ; 

le Lundi de 5 4 6 h. 1/2. 
Au Blanc-Seau : de 9 h. à 9 h. 1/2, le diman

che seulement. 
A la Croix-Rouge : de 8 à 10 h., le dimanche 

seulement. 
Dans les succursales : de 10 h. 1/2 à midi, le 

dimanche seulement. 
Les salles d'attente sont ouvertes itrve demi-

heure avant celle axée pour les opéraiUyixs 
qui se font toutes simultanément. 

Le caissier, ROIUTAILI.E. 

BOURSE DE TOURCOING 
•sait m? la safsmtéMsrtx aaaaaa i la OwteHI» 

Tourcoing. 

MOTS 

1 Janvier 
2 Février 
8 Marsl 
4 Avril 
6 Mai 
ê Juin.... 
7 Juillet 
8 Août-*., 
9 Septembre.. 

10 Octobre 
U Novembre.. 
12 Décembre... 

COTE 
T>r4_» 

6 10 
6 10 

6 10 
5 10 

4 06 
4 05 
4 07 1/3 
607 " _ 

5 10 
b 10 
5 10 

1/S6 

COTE 
t l k 1/S 
Rosbsi: 

506 
605 
6 07 1/2 
~ 07 1/2 
6 10 
510 
6 10 

COTE 
4 b. 1/1 

5 10 

Vaaate.....'... I i 40 èso k." 
Matin. — 20.080 k. A 5,10 décembre. — 6.009 

k. à 6,10 février. 
Total . 96.000 k. 

Soir. — 5.000 k. à 5,10 octobre. - 10.000 k. à 
6,10 janvier. 

Total : 15.000 k. 

Ne payas pas cher vos BAUX BUNBKA1JB8 
NATURELLES on en trouve 7, rue de l'Or
phéon, Lille, à 35 centimes le litre en boa-
bonnes livrées à domicile. 4 

LA CONVENTION DARIUS 
I _ a l tauat len 

Un congres de mineurs aura lieu à Laos 
le 8 juin prochain, à deux heures de l'après-
midi Las déléguée d ' A m e rendront compte 
de leur mi salon at recevront, s'il y a lieu, 
un nouveau mandat pour l'entrevue du len
demain avec les délégués des Compagnies 
houillères. 

De leur côté, tes fiompagntea ont fait «m. 
cher un avis informant tes mineurs qu'à 
partir du 1*' juin te prima suppMmentaire 
accordée par te Convention d'Arras sera 
supprimée jusqu'à ce qu'une nouvelle en
tente soit conclue avec. Les délégués des 
tumeurs, • * _ 

travaux.de
Labonreur.il.�

